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F in juin 1916, après plu-
sieurs tentatives la cou-
rageuse Emilie Marie,
veuve du capitaine, fut

enfin autorisée à venir en Alsa-
ce dans la vallée de St Amarin 
afin de se recueillir sur les 
lieux où son mari a souffert 
ainsi qu’au cimetière de Kruth,
sur sa tombe et sur celles de 
ses amis comme le capitaine 
Dubarle ou le lieutenant Re-
naud. Elle en profitera aussi 
pour rencontrer des collègues 
d’arme de son mari mort six 
mois plus tôt. Au cours d’un 
repas le commandant Dupont, 
chef du 68ème Bataillon, lui 
annonça qu’un camp et qu’un 
édifice porteraient prochaine-
ment le nom du capitaine Sicu-
rani. S’agissait-il d’un camp 
avec une stèle comme celle éri-
gée en 1916 au lieu-dit « An-
lass-Wasen » en mémoire du 
capitaine Dubarle, également 
du 68ème BCA, tombé à la cote
700 (Metzeral) le 15 juin 1915 
ou avait-il l’idée d’une chapel-
le ? Le camp situé à Rochedure
(Hartfelsen), éperon plongeant
du Freundstein vers le vallon 
du Kaltenbach et situé entre le 
Sudel et le Vieil Armand, fut 
baptisé « Camp Sicurani ». Dé-
but juillet 1916 les grands com-
bats se sont déplacés en Lorrai-
ne ou le nord de France.
Le 68ème bataillon de chas-
seurs alpins est ainsi appelé à 
quitter le secteur vosgien du 
sud Alsace et le camp Rochedu-
re-Sicurani. Le 7e bataillon ter-
ritorial de chasseurs alpins 
commandé par le Chef de Ba-
taillon Georges Chicotot pris 
alors la relève et le comman-
dant Dupont eut le temps de 
faire part à son successeur de 
son intention et de son projet 
d’ériger un édifice à la mémoi-
re de « Sicurani ».

Dédiée à Notre-Dame
de la Victoire
Avant la guerre Georges Chico-
tot était un médecin émérite 
mais aussi passionné de sculp-
ture et un ancien élève artiste 
peintre de l’École des Beaux-
Arts de Paris. Il dessina son 
projet et en quelques jours en-
tre le 25 juillet et le 15 septem-
bre 1916 le 7ème Bataillon ter-
ritorial de Chasseurs Alpins 
construisit une chapelle sur le 
site que l’on connaît. Selon les 
inscriptions sculptées à droite 
de l’édifice, Chicotot « inve-
nit » (l’a inventé) et l’Adjudant
pionnier Itier « fecit » (fit l’édi-
fication de la chapelle avec ses 
hommes). À quelques centai-
nes de mètres des lignes alle-
mandes elle fut réalisée avec 
des matériaux se trouvant à 
proximité. Érigée à la mémoire
du capitaine Sicurani et de ses 
chasseurs, elle fut dédiée à 
« Notre Dame de la Victoire ». 
L’aumônier divisionnaire était 
Benjamin Cabanel. Elle fut 
inaugurée le dimanche le 8 oc-
tobre 1916. La guerre pris fin, 
les sentiers et chemins étaient 

dévastés ou labourés par les 
milliers d’obus, dont certains 
qui n’avaient même pas explo-
sé et qui partout jonchaient le 
sol. Il était alors dangereux de 
se promener sur ces sites. Emi-
lie-Marie, la veuve du capitai-
ne revint à Kruth le 12 juillet 
1922 pour l’exhumation et le 
transfert du corps de son mari 
défunt vers la Corse, sa terre 
natale, où il fut inhumé face à 
la mer dans le parc de la pro-
priété familiale à Taglio-Isolac-
cio.
La chapelle construite en 1916 
se fragilisait quant à elle et, 
début 1925, Henri Rouby, se-
crétaire de la section de Soultz 
du Club Vosgien, lança un ap-
pel à souscription dans le quo-
tidien national « Le Matin »

pour la réhabiliter. De géné-
reux donateurs, dont la famille
Sicurani elle-même, le Dr Chi-
cotot, Monseigneur Ruch, le 
Général Tabouis, les membres 
du Club Vosgien de Soultz, des 
Alpins de toutes les régions de 
France et de nombreux touris-
tes et amis, mirent à l’époque 
la main à la poche pour per-
mettre la réfection de la cha-
pelle qui menaçait de tomber 
en ruine et le lieu devint une 
destination de promenade do-
minicale. Le temps passa et un
autre orage guerrier se mit à 
gronder à l’Est avec tous ses 
désastres et ses drames. Plus 
personne ne s’occupa de la 
chapelle hormis les intempé-
ries. Un jour, en 1954 ou 1955 
l’abbé Wirth de Moosch se pro-
menant sur les lieux avec des 
jeunes de son village découvrit
les restes de la chapelle enva-
his par les ronces. Il sut inté-
resser et mobiliser des bonnes 
volontés, ses amis et des entre-
prises de Thann et de sa vallée.
La chapelle fut alors presque 
entièrement reconstruite à
l’identique et la mémoire du 
capitaine Sicurani poursuivit. 
En 1961 Madame Antoinette
Scheurer de Thann fut l’insti-
gatrice et la première présiden-
te d’un « Comité de patronage 
et de sauvegarde de la Chapelle
des Alpins - Chapelle Sicura-
ni ». Le 20 mai 1962 une céré-
monie solennelle du souvenir 
salua d’ailleurs la renaissance 
de ce lieu de mémoire.

Un comité de sauvegarde
et plusieurs rénovations
Depuis, s’y déroulent les céré-
monies mémorielles annuel-

les, des mariages ou baptêmes.
En 2007-2008 une nouvelle et 
importante opération de res-
tauration et de sauvegarde fi-
nancée par la Ville de Soultz 
fut nécessaire. Depuis 2006 le 
président du comité n’est autre
que Pascal Sicurani, le petit-
fils du vaillant Capitaine. Il 
s’est entouré d’un comité com-
posé de représentants de la Vil-
le de Soultz, des Diables Bleus 
de Mulhouse et environs, des 
anciens du 30ème et 31ème 
BCP, et des bénévoles. Pascal 
Sicurani, avec sa famille, prési-
dait chaque année la cérémo-
nie. Il fit une dernière appari-
tion lors de la cérémonie du 
14 juin 2015, quelques semai-
nes avant son décès fin sep-
tembre.

Une commémoration
le 12 juin
Le dimanche 12 juin prochain, 
la Ville de Soultz, Le comité de 
sauvegarde de la Chapelle, 
l’Amicale des Diables Bleus de 
Mulhouse et environs, des An-
ciens des 30 et 31 B.C.P et de 
nombreux bénévoles vont
commémorer le centenaire de 
cette chapelle qui a su traver-
ser ce siècle et tel un miracle a 
su rester debout pour, au tra-
vers du capitaine Sicurani, ho-
norer tous les combattants 
« Morts pour la France » du-
rant le terrible conflit mondial 
de 1914-1918. La cérémonie
débutera à 9h45 par une partie
mémorielle et protocolaire sui-
vie d’un l’office religieux ani-
mé par la chorale « Les Ciga-
l’Angels » avant la réception 
d’honneur offerte par la Ville 
de Soultz et les descendants du

capitaine Pascal Sicurani. Pour
le grand public la célébration 
de ce centenaire sera l’occa-
sion de venir découvrir ou re-
découvrir ce lieu de mémoi-
re… R
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Q Y aller : depuis Soultz prendre la 
petite route forestière dite du Col 
Amic à la sortie de Wuenheim et 
laisser le véhicule sur le parking 
de la Croix Zimmermann. De là, à 
pied, suivre le fléchage jusqu’à la 
chapelle. Compter environ 45 
minutes à pied. À l’occasion de 
cette cérémonie la Ville de Soultz 
organise aussi un service de 
navettes qui fonctionnera à partir 
de 8h30 (Croix Zimmermann)

La chapelle dans son écrin de nature telle qu’on la connaît aujourd’hui et dans une montagne qui a retrouvé la paix.

Le capitaine Pascal Sicurani a été mortellement blessé lors des derniers grands combats au Hartmannswillerkopf le 
22 décembre 1915. Il décédera le même jour à l’hôpital de Moosch puis sera enterré au cimetière de Kruth. La chapelle Sicurani 

qui lui rend hommage fêtera son centenaire le 12 juin prochain. L’occasion de revenir sur une page d’histoire.
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La chapelle Sicurani
fête son centenaire

Une vue ancienne de celle que l’on appelait aussi la « Chapelle 
des chasseurs ».

L’intérieur de la chapelle est 
très sobre PHOTOS DNA

Le capitaine Sicurani à 
l’automne 1915

Le capitaine Sicurani
en bref

Pascal Sicurani est né en 
Corse le 11 novembre 1869. 
En 1888, il s’engage dans 
l’armée pour une durée de 
cinq ans puis retourne à la 
vie civile. Après plusieurs 
périodes il gravit les éche-
lons. Avec le 68ème BCA le 
lieutenant Sicurani arrive 
en Alsace le 5 septembre 
1914 et occupe d’abord le 
poste d’officier payeur 
jusqu’au 26 juin, date où le 
lieutenant est désigné à 
prendre le commandement 
de la 8ème Compagnie à 
Mitlach (val. Munster). « Au 
feu », Sicurani est nommé 
capitaine à titre temporaire 
le 7 juillet 1915 puis à titre 
définitif le 10 octobre. 
Durant les combats du 
21-22 décembre 1915 au 
Hartmannswillerkopf le 
68ème BCA a la mission 
d’approvisionner les pre-
mières lignes. Au matin du 
22 alors que le 152ème RI 
se trouve encerclé et dé-
bordé Sicurani rassemble 
des hommes et part à l’at-
taque. Il est mortellement 
blessé par une balle enne-
mie en pleine poitrine et 
décède dans l’après-midi à 
l’hôpital de Moosch.


